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De l'Yser à Nagasa ki,
l'U nesco choisit
ses nouveaux trésors

• Les Nations unies s'apprêtent
à sélectionner les nouveaux sites
du patrimoine universel.

• La Belgique est doublement candidate.
• D'autres lieux, déjà dans la liste, sont
en péril, notamment pour des raisons
environ nementales.

Finances compliquées

Contexte. Outre la sélection de nouveaux sites du
patrimoine mondial, la réunion de l'Unesco à Bahreïn
devrait aussi servir à lever des fonds pour une institution
aux abois. Le fonds du patrimoine, alimenté par 1% de la
contribution à l'Unesco des 193 pays membres, "est au
même niveau qu'en 1991, à 4 milliards de dollars par an. A
l'époque, c'était pour 250 sites, aujourd'hui, 1073", a
souligné une responsable. "Lo situation est très grave", a
estimé Mechtild Rossler. D'autant que le contexte général
pour l'Unesco est politiquement compliqué, avec
notamment le retrait annoncé l'an dernier des Etats-Unis.

Les sites funéraires de 1914-1918 en Belgi- tes labellisés patrimoine mondial de l'Unesco.
que et en France (lire ci-contre), Gôbekli Ainsi,l'agence des Nationsunies a déjà listé 54 sites
Tepe, en Turquie - probablement le temple de l'Unesco "en péril" et trois nouveaux pourraient
le plus ancien du monde, bâti avant l'ère encore faire leur entrée cette année. Au Kenya, le
agricole, par des chasseurs-cueilleurs - les lac Turkana pourrait ainsi être estampillé en dan-

sites cachés chrétiens de Nagasaki,au Japon...Voici ger après la construction d'un barrage en Ethiopie
quelques-uns des lieux susceptibles de rentrer qui a eu "un grave impact", note-t-on à l'Unesco,
dans la nouvelle liste du patrimoine mondial de "Gibe III", le barrage hydroélectrique le plus haut
l'Unesco, d'Afrique (243 m), inauguré par l'Ethiopie fin
L'agence des Nations unies pour l'éducation, la 2016, a été construit à plusieurs centaines de kilo-

science et la culture est en train de se décider ces mètres au nord sur l'Omo, affiuent éthiopien du lac
jours-ci, à l'occasion d'une réunion, qui a lieu àBa- Turkana. n fait baisser le niveau du lac et inter-
hreïn. L'examende trente sites est à l'ordre du jour rompt les crues saisonnières essentielles au cycle
de cette réunion à Manama, du 24 juin au 4 juillet. de reproduction des poissons. Au Pakistan, les jar-
n doit commencer le 29 juin et pourrait sepoursui - dins de Shalimar à Lahore, 16 ha de parterres et de
vre les deux jours suivants.Pour les candidats, l'en-pièces d'eau datant de l'empereur moghol Shah Ja-
jeu est important: l'inscription les classe au nom- han au XVII"siècle, sont aussi menacés, notam-
b d t, 'd' 1" t' Il " ment par l'empiétement urbain sur le site.Lavalléere es pa nmomes .une va eur excep lOnne e, " .
d t . t1' 1 t . t d"d fi de Katmandou au Nepal et ses precieux monu-
e n~.ure a a ,lrer es ,ouns es, en sus ~ es 1- ments ne se sont eux as encore relevés du vio-

nanClerespossibles,Mmselle suppose aussI des ef- 1 t" d 20'15 ' P" ,. l" , ., d b' , . • en seisme e .lOrtSpour mamtemr mtegnte u len, reslster a L 't t' t " d l 't" d t, .. ,. a SIua lOnes assez grave ans esSI es , a me
1urbanlsatlOn, conserver les ecosystemes, etc. M ht'ld TI." 1 d' t' d 1 d' ., d m''Il' d' 'Il' , d 1 l' ec 1 -"-osser, lrec rlce e a IVlSlOnu pa -Faz zrexpose al eurs a un retrait e a Iste, . d l'u 't t 1 1. .,. ,morne e nesco, CIan encore en exemp e e
Lama)onte des candidats (22) sont des sites cul- d v· g (da l' t d cg) _f'l! et', . . . parc es lrun a ns es u on 0 aile e par

turels, allant d un terram de chasse mmt au Dane- l" , 't' t . l ' t 't' t '. . ,. msecun e e ou p USleurspersonnes on e e ueesmark a une OasiSen Arablesaoudite, en passant par ' ' , , , , ,
bl . t' t Art d' l d C· ou enlevees cette annee, Une SOIreeest d azlleurs

un ense~ e VIConen e eco ez: n, e. mq prévue à Manama pour recueillir des fonds pour
sont des sites purement naturels et trOISmelangent l " '11 d . t' t g d 1 V'" . .. es laml es esVICImese pour sauve ar er es l-Ies deux caractenstlques, Parmi les sites naturels, g L . 1 t 'g' t, ,run a. es preSSlOnssur e parc e sa re lOn son
setrouve la chame des Puys,en France,qm, avecses b b d'fi t o'

1 l" 1'1' ., nom reuses: raconnage, e ores a on...vo cans a Ignes sur trente (l ometres, pourrait etre U b Il d t'l b .. d
h . , . " '1 . ,ne onnenouve ecepen an. a arnere eco-c OISlepour sonmteret geo ogIque,en tant que ve- '1 d B l' d .. 1 g d d. " , rai u e Ize eUXlemep us ran e au mon entable temom de la tectomque des plaques. A ., " . . .

l' tr b t d dl' t Il d F apres 1AustralIe, devrmt, elle, sortir de la lIste du
au e ou u mon e, a reserve na ure e e an- patrimoine mondial en péril, grâce aux mesures

jingshan, en Chine, est elle aussi candidate, Selon prises, comme l'abandon de l'exploitation du pé-
l'Unesco, c'est la seule forêt primaire à cette lati- trole en mer. "Gros succès" pour "un petit pays", a sa-
tude sur laplanète dans un état aussibien préservé. lué Mechtild Rôssler.
Le lacTurkanaen péril 50. De.

Hélas,on ne peut pas en dire autant de tous les si-
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Les grands sites du souvenir de 1914-1918,
mais aussi les colonies de reconnaissance

Ce dossier
s'accorde

parfaitement
avec

les principes
fondateurs
de l'Unesco.

La Belgique est doublement candidate ù une inscrip-
tion au patrimoine mondial à ]a réunion de
l'lJnesm. ]J'ahord pour la reconnaissance de

139 sites funéraires et mémoriels de ]a Première
Guerre mondiale que notre pays - à travers la Wallonie
et ]a Flandre - et la France ont déposés ensemble l'an
dernier. Parmi eux, il y a les sites plincipaux du front de
l'Yser, qui connut d'âpres affrontements pendant pres-
que toute la durée de la guelTe, mais aussi les grands ri-
metières militaires tant alliés qu'alle-
mands sis dans le Westhoek. Soit quel-
que ••ingtsept sites emblématiques.

Cimetièresalliés maisaussi allemands
Idem du côté wallon avec seize lieux.

On y découvre les cimetières militaires
du Commonwealth de Comines-War-
neton, le cimetière militaire allemand
et celui du Commonwealth de Saint-
Symphorien, le cimetière militaire
français de Fosses-la-Ville, l'Enclos des
fusillés il Tamincs, les rimetières mili-
taires français et franco-allemand de Tintigny, les Car-
rés nùlitaires de Robermont (liège) ou eneore la nécro-
pole du Fort de Loncin. Les délégués permanents de la
Helgique se sont joints à cpux dl' ]a France proposant la
reconnaissance de 1:i9 sites. Il y a là une certaine logi-
que caril s'agit de valoriser ce que l'on appela lors de la
guerre 14-18, la "zone du front ouest", entre la mer du
Nord et la frontière franco-suisse.

Une partÎt'ularité de ces sites est qu'ils sont le reflet de
l'émergencc d'un nouveau "culte" des soldats morts où
chacun dispose d'un lieu où son nom est inscrit et où il
est possible de lui rendre hommage. Cela dit, ce n'est
pas gagné cal', au printemps demiel', lm a appris que ]e
C.onseil intemational des monument$ et des sites (Ieo-
mos) avait rendu un av;s négatif au début de l'année
conœrnant la recOlUlaissanœ par 11.:nesco desdits sites.
Du côté wallon, le ministre du Patrimoine, René Collin

(CDH)n'a pas compris la position d'Ieolllos inspirée pal'
le fait qu'il y aurait tl'Opde dossiers européens.. line se-
conde raison serait qu'à l'lJnesco nn se monl re de plus
en plus réticent face à la mise en valeUl'des conflits ar-
més. C'est ainsi que les plages llorn1andes du débar-
quement de juin 1944 ne seraient pas reconnues et
hors d'Europe, il est difficile de comprendre l'opposi-
tion au classement des sites du génocide au Rwanda. Le
ministl'e- Prpsidl'nt flamand Gl'el't Boul'geoLs (N-VA)

abonde dans la même direction.

Prochedes principes fondateurs de ['Unesco
"fcolllos a conrlrllJue notre dossier- ne re-

prés('fltait pas une valeur universelle excep-
tionnelle el II recommandé de ne pus ins-
crire les sites slIr la liste du patrimoine. Pour
nou" c'était une décision prise SUI' base
d'urguments de principe. ll'Omo,~ a lait
preuve de partialité en parlant d'un doss'iCl'
militaire", expliqua le ministre flamand.
Lors des discussions des heures à venir,
nos représentants al'gueront que cc dos-

sier s'accorde pmïaitclllcnt avec les principes fonda-
lems de l'Unesco. "Cal' ce n'l'sc pœ,' un dossier SUI' les
champs rie balaille de la Prwnière GuelTe mondiale lIliee
toules 11'.\ l'érél'enl'e,l' lm.slihles il la ,qm'17'e,à la violence et au
tl'iomphali,lltle mais uri dossier centré SUI' les eimetièr'e.\ et
les sites mémol'iels de la Gmnde GllI'rre, sur la paix, le.s va-
leurs et la réconciliatiar •."Laréponse sous peu.

L'autre dossier concerne la recOlmaissance des colo-
nies de bienfaisance. Lancées lors de l'avènement du
royaume uni des Pays-Bas -lorsque la Belgique devint
hollandaise en 181 5 - ilY en avait chez nous à Wortel et
à Merksplas et de l'autre côté du Moerdijk à Frederik-
sonrd, Ommersch31lS et Veenhuizen. JIs'agissait de ter-
rains abandonnés qui ont été convertis en terres aglim-
les pour les plus démunis afm de leur procurer une
tene, du travail et de leur offrir un actès ù l'éducatiun.

Christian Laporte
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